
L’ESPERANCE D’UN PRETRE AINE 

 Père Pierre Walrave, prêtre en 1963, envoyé à Saint-Pierre Saint-Paul de Montreuil, 

du diocèse de Paris à l’époque. En 1966, je suis resté au diocèse de Saint-Denis, 

envoyé successivement à Villemomble, puis comme curé pour 9 ans à chaque fois, à 

Clichy-sous-Bois, Bondy, Neuilly-Plaisance. A la fin de mon dernier mandat, 

approchant 75 ans, j’ai été envoyé à Villepinte comme « prêtre ainé », pour aider le 

père Paul, curé à l’époque. J’y suis resté 6 ans.  

Sur Villepinte, je me suis investi dans la pastorale dite « ordinaire », mais aussi, dans 

le catéchuménat, dans une petite équipe de réflexion autour de l’année sainte et des 

évangiles. J’ai rendu service à l’hôpital Sainte-Marie… 

Une communauté de 4 prêtres lazaristes, arrivant sur Villepinte, je ne voyais plus très 

bien quel était mon utilité pastorale. Chaque année, notre évêque rassemble les 

prêtres aînés par tranches d’âge : rencontre des plus de 75 ans en mai 2014 : un 

bon topo m’a interpellé : pourquoi ne pas intégrer la Maison de retraite des prêtres 

âgés de l’inter-diocèse, alors que je suis encore en assez bonne forme ? Là aussi, il 

y a à vivre une mission sacerdotale ! D’autant que j’avais toujours eu l’impression de 

ne vivre que trop partiellement la spiritualité des fraternités Charles de Foucauld, 

notamment dans la prière, l’adoration : ne fallait-il pas chercher à vivre plus 

intensément ces dimensions si importantes de la vie sacerdotale ? J’y ai réfléchi, 

longuement personnellement, mais aussi avec ma fraternité Jésus-Caritas, avec mon 

évêque … et finalement, j’ai été accepté à Marie-Thérèse le 20 octobre 2014. 

J’ai découvert cette communauté d’un peu plus de 120 prêtres de la région 

parisienne, quelques religieuses et laïcs : beaucoup sont très handicapés et 

malades. J’ai appris à découvrir qu’étant l’un des plus jeunes, pour moi, le plus 

important était de vivre et de faire vivre la fraternité entre nous… J’essaie de 

m’impliquer dans la vie communautaire de la Maison à ma façon. Un petit exemple : 

dans notre diocèse de Saint-Denis, les prêtres se tutoient : j’essaie d’apprendre peu 

à peu les noms mais aussi tous les prénoms pour faire des liens plus fraternels entre 

nous : entre résidents du diocèse de Saint-Denis, on y arrive plus facilement, mais… 

il faut aller au-delà … Je viens d’être élu au Conseil de vie sociale de la Maison. Pour 

moi, le diocèse reste comme une grande famille : j’essaie de participer aux 

principales réunions diocésaines, notamment celles des prêtres ! 

Comment j’emploie mon temps, vous demandez-vous ? Chaque jour, je concélèbre 

la messe, à 8h habituellement, mais dans la Maison, il y a aussi quotidiennement une 

messe à 11h et une autre à 17h 30. Après la messe, dans ma chambre, j’ai pas mal 

de temps pour lire, méditer, répondre au courrier, par écrit ou par email et surtout 

prier : beaucoup d’intentions me sont confiées ! 

Les repas pris par petites tables de 5 sont assez longs, l’âge aidant, et il faut aussi 

permettre à tous ceux qui sont en « fauteuils » de s’installer. Quelle chance aussi, 

souvent l’après-midi, de recevoir des visites d’anciens paroissiens, de membres de la 



famille … De nombreuses activités nous sont aussi proposées : conférences, des 

films passés dans notre salle de spectacle : je commence à m’impliquer dans le 

Ciné-club. Quelques sorties sont aussi proposées en car spécialement aménagé 

pour admettre les fauteuils. Fin avril, je me suis inscrit pour aller à Lourdes avec 

malades et handicapés. 

Les Journées d’amitié et d’entraide pour les prêtres, bien sûr, nous y sommes 

impliqués surtout que cette année elles auront lieu à Marie-Thérèse. Certains s’y 

préparent déjà, mais au moment où j’écris ces lignes, ce sont surtout les plus 

anciens qui s’y impliquent davantage. La toute prochaine réunion de Vie sociale, qui, 

pour moi sera la première, va sûrement nous éclairer davantage et répartir des 

tâches !  

Dans toutes les paroisses où j’ai vécu dans le courant de ma vie de ministère, j’ai 

rencontré et vécu des facettes différentes de l’Eglise : au service des enfants, des 

jeunes, du monde des adultes dans toutes ses variétés, immigrés de tous les coins 

du monde, chrétiens d’Orient avec les chaldéens et les syriaques. Aujourd’hui, je 

participe à l’Eglise souffrante et handicapée, vivant la Passion de Jésus, appelée 

sans cesse à la résurrection : 20 résidents ont rejoint le Père depuis mon arrivée à 

Marie-Thérèse : nous vivons dans la joie de Pâques et … dans l’espérance de la 

parousie !  

Père Pierre Walrave, 
avril 2015 


